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L’été a été marqué par des désastres en France  
et dans le monde. Qu’en retenez-vous ? 
David Queiros : La canicule cumulée à l’absence de pluie 
depuis plus de cinq mois explique l’accroissement des catas-
trophes environnementales de cet été. Les incendies ont 
menacé de la Gironde à l’Isère. La sécheresse extrême nous 
rappelle que l’eau au robinet est un bien public qui doit res-
ter sous gestion publique. La pénurie d’énergie est annoncée 
pour l’hiver, quand ce n’est pas le rationnement. L’inflation est 
si forte que chaque famille se pose la question des écono-
mies à faire… alors que les bénéfices des grandes firmes n’ont 
jamais été aussi importants. La paix mondiale est en danger, 
avec la guerre en Ukraine qui s’éternise. 
Face à cela, les Français sont en droit d’attendre de l’État 
qu’il les protège. Qu’en est-il ? La sécurité civile est délais-
sée : 13 canadairs en état de voler cet été contre 22 en 
2019 ! L’hôpital public filtre les entrées aux urgences face au 
manque de personnel ! Le métier d’enseignant est devenu 
si peu attractif que le ministère recrute des professeurs en 
30 minutes ! Face à une situation générale dont tout le monde 
voit qu’elle se dégrade comme jamais, les politiques ultralibé-
rales à l’œuvre depuis des années montrent au grand jour leur 
inefficacité et apportent la démonstration qu’elles ne peuvent 
qu’aggraver les conditions de vie de nos concitoyens. 

À la veille de la rentrée, le président de la 
République estime désormais qu’il faut mettre fin 
à l’abondance. Est-ce la bonne manière d’analyser 
ce qui se passe ? 
David Queiros : Il y a de l’indécence à parler ainsi. L’abondance, 
qui la connaît ? Je parlais à l’instant des familles qui voient les 
factures augmenter et les sacrifices à faire. La grande majo-
rité des Français ne vit ni dans l’abondance, ni dans l’insou-
ciance. Monsieur Macron confond les mots abondance, luxe 
et gaspillage. En revanche, est-ce qu’est évoquée la juste 

// entretien avec David Queiros, maire

La marque Imprim’Vert, dont dispose l'actuel titulaire du marché d'impression 
du journal, impose : d'éliminer tout déchet nuisant à l'environnement ; de ne 
pas utiliser de produits toxiques ; de sécuriser les liquides dangereux stockés 
par l'imprimerie ; de communiquer sur les bonnes pratiques environnemen-
tales ; de suivre ses consommations énergétiques. 

Le papier utilisé est un papier 90 g certifié PEFC (Programme de reconnais-
sance des certifications forestières) : ce système définit et promeut des règles 
de gestion durable de la forêt. Ses priorités sont de produire du bois tout en 
pérennisant la ressource forestière ; préservant la biodiversité ; garantissant 
le respect de ceux qui possèdent les forêts, y vivent et y travaillent ; main-
tenant un équilibre entre production, environnement et accueil des usagers 
de la forêt.

contribution des plus riches ? À quand un capital justement 
taxé et un travail justement rémunéré ? Je soutiens la reven-
dication d’une hausse générale des salaires.

Dans ce contexte, comment s’est passé l’été  
à Saint-Martin-d’Hères ? 
David Queiros : Contrairement à 2020 et 2021, les publics 
ont été accueillis sans contraintes sanitaires fortes. Il y avait 
donc une aspiration à participer aux actions proposées par 
la collectivité. Je suis aussi persuadé que le contexte actuel 
renforce encore plus les attentes envers les services publics 
de proximité.  
On le constate tout d’abord par ce service public estival essen-
tiel qu’est la piscine municipale, avec plus de 18 600 entrées 
cet été*, permettant de répondre aux besoins de détente et 
de fraîcheur, dans une ambiance apaisée et familiale. Autre 
signe d’une attente particulière, ce sont les 300 passeports 
jeunes qui ont été enregistrés durant l’été, permettant aux 
jeunes Martinérois de bénéficier de toutes les activités pro-
posées dans l’année par le service jeunesse. C’est aussi la fré-
quentation des accueils de loisirs qui a été particulièrement 
forte ou encore celle des activités proposées par les maisons 
de quartier. Aujourd’hui, face à ces crises majeures qui nous 
affectent, le service public est une réponse fondamentale. 
C’est en ce sens qu’il convient de porter haut l’exigence  
de son renforcement.

Un Martinérois s’est particulièrement illustré 
durant l’été. C’est Rayan Helal, membre  
de l’équipe de France de cyclisme sur piste.  
Vous avez suivi ses performances et ses résultats  ? 
David Queiros : J’ai été de nouveau impressionné par son 
implication de chaque instant, sa bienveillance et son esprit 
d’équipe. L’OMS et la municipalité l’ont mis à l’honneur après 
son retour des JO de Tokyo. Durant l’été, il a remporté des 
médailles au championnat d’Europe et un titre de champion 
de France. Nous lui souhaitons le meilleur pour les champion-
nats du monde en octobre. //

*Deuxième meilleure fréquentation en 10 ans

Vivement 
l’abondance ! 

La grande majorité  
des Français ne vit  

ni dans l’abondance,  
ni dans l’insouciance. 

Monsieur Macron confond 
les mots abondance,  

luxe et gaspillage.
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// ma ville... d'avenir et innovante// ma ville... d'avenir et innovante

Le projet de fusion des écoles Saint-
Just et Ambroise Croizat a été voté au 
Conseil municipal de septembre 2021. 
Après de multiples concertations avec 

les équipes éducatives ainsi qu’avec les 
parents délégués, la Ville a organisé,  

le 28 juin dernier, une réunion 
publique afin de préciser le calendrier 

et la nature des travaux à venir d’ici  
la rentrée 2023. 

Les enfants ont fait leur 
dernière rentrée dans 

l’actuelle école élémentaire 
Paul Langevin. À la rentrée 

2023, ils prendront le 
chemin de l’école Saint-Just 

le temps que dureront les 
travaux de reconstruction 
d’un nouvel établissement 

dont le projet a été présenté 
aux parents d’élèves à la 

veille des vacances d’été.

Écoles Saint-Just et Ambroise Croizat

Vers une nouvelle
dynamique pédagogique 

Patrimoine scolaire

La future école Paul Langevin
présentée aux parents
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L’été, c’est le temps... 
des travaux !

Coup de jeune pour le collège 
Édouard Vaillant

L’été est généralement le temps des 
vacances pour les habitants, mais 

c’est aussi le temps des réfections et 
autres gros travaux dans les différents 

groupes scolaires.

C’est dans le cadre  
des Plans pluriannuels  

de rénovation - construction 
des collèges (PPRC),  
que le Département  

de l’Isère a lancé,  
une seconde phase  

de rénovation et 
restructuration du collège 

Édouard Vaillant a démarré.

L e groupe scolaire Gabriel Péri a fait l’ob-
jet d’importants travaux de remplace-

ment de ses châssis de fenêtres. Au cours 
de la seconde phase – d’un programme 
établi sur trois ans – l’été 2022 a été dédié 
au remplacement des menuiseries exté-
rieures, réalisé côté cour du bâtiment élé-
mentaire et permettant une plus grande 
maîtrise des coûts énergétiques. À l’école 
élémentaire Paul Bert, la mise en accessi-
bilité, prévue sur deux ans, a débuté. Les 

O ffrir aux collégiens et à 
l'ensemble du personnel  

de l’Éducation nationale et 
du Département un environ-
nement de travail propice au 
bien-être, à la productivité et 
à la réussite sont primordiaux. 
Cette opération de restructura-
tion d’un montant de 17,35 M €  
a pour objectifs, notamment, 
d'assurer la mise en accessibilité  

travaux effectués cet été comportaient la 
réalisation de sanitaires adaptés, la mise en 
accessibilité des cheminements intérieurs 
et extérieurs et la création de la cage d’as-
censeur. À la maternelle Voltaire, le chantier 
débuté fin juin a été achevé fin août avec 
la création de rampes PMR* aux entrées, 
la pose de bandes de guidage au sol pour 
les personnes malvoyantes et la création 
d’un sanitaire adapté dans le restaurant 
scolaire. Cinq écoles ont fait l’objet de 

de l’ensemble du collège aux 
personnes à mobilité réduite, de 
créer un nouveau préau – après 
démolition de certains bâti-
ments – et aussi de raccorder 
le bâtiment au réseau de chauf-
fage urbain (dans la métro-
pole, 85 % de la chaleur est  
produite à partir d'énergie 
renouvelable). À l’entrée du 
collège, les élèves peuvent 

travaux de maintenance pilotés en direct 
par les services municipaux. Avec, à la 
maternelle Paul Bert, une réfection de la 
toiture terrasse et la rénovation des circu-
lations comprenant le passage à des lumi-
naires LED et la mise en place de faux pla-
fonds acoustiques. La salle d’évolution du 
groupe scolaire Henri Barbusse a vu son sol 
entièrement rénové, et l’entrée de l’école 
maternelle a été réaménagée et sécurisée. 
Le restaurant scolaire de l’école Condorcet 
vient d’être entièrement repeint, tandis 
que des faux plafonds ont été posés dans 
la salle d’évolution du bâtiment annexe du 
groupe scolaire Romain Rolland. Et enfin, 
au groupe scolaire Ambroise Croizat, les 
circulations ainsi qu’une classe côté élé-
mentaire viennent d’être repeints à neuf et 
les vitrages non conformes ont été rempla-
cés dans tout l’établissement. Profitant de 
ce que les bâtiments étaient inoccupés, les 
entreprises et les services de la Ville ont pu 
s’activer pour que tout soit fin prêt le jour 
de la rentrée ! // KS
*Personnes à mobilité réduite

apprécier la conception origi-
nale des îlots végétalisés et des 
cheminements piétons valori-
sant les abords de l’établisse-
ment et faisant le lien entre ce 
dernier et l’arrêt de tram D tout 
proche.
Les travaux se poursuivront en 
site occupé sans entraver le 
bon fonctionnement de l’éta-
blissement, assurant ainsi de 

bonnes conditions pour les  
382 élèves qui ont fait leur 
rentrée en septembre et l’en-
semble du personnel. // HO

En raison de la pénurie  
de certaines matières premières, 
l’opération a pris un peu  
de retard. La dernière tranche 
de travaux du collège sera  
donc livrée début 2025.

C e regroupement est envisagé 
dans le but de conforter une école 
publique de qualité et de garan-

tir une bonne dynamique pédagogique.  
Il s’adapte par ailleurs à une baisse d’effec-
tifs marquée sur ce secteur, tout en limi-
tant des fermetures de classes. 
Aujourd’hui, une baisse démographique 
impacte toute la France et force est de 
constater que depuis quelques années, cet 
espace géographique de la ville suit mal-
heureusement cette tendance.

L’ annonce avait déjà été 
faite : l’école élémen-
taire Paul Langevin va 

être reconstruite. Les travaux 
démarreront en 2023. 

Des travaux effectués 
au cours de l’été

Pour la rentrée 2023-2024, il sera prévu 
d’accueillir 170 à 180 enfants au sein de 
l’école fusionnée. Pour recevoir les élèves 
dans les meilleures conditions possibles, 
une série de mesures et de travaux ont 
été actés par la municipalité. Ainsi, cet été, 
une première phase de travaux de rafraî-
chissement et de peinture à l’école élé-
mentaire Ambroise Croizat vient d’être 
réalisée. Elle concerne les espaces de cir-
culation, les cages d’escaliers, une salle de 
classe.
Une seconde série d’aménagements, plus 
conséquente, est programmée à l’été 
2023 pour l’école Ambroise Croizat. En 
parallèle, des travaux d’aménagement 
du bâtiment de Saint-Just seront réalisés 
car cette école accueillera, en septembre 
2023, les élèves de l’école élémentaire 
Paul Langevin qui devrait voir démarrer sa 
déconstruction à ce moment-là. La Ville 
organisera d’autres réunions publiques au 
fur et à mesure de l’avancement des dif-
férentes phases de travaux aussi bien à 
Saint-Just qu’à Ambroise Croizat et Paul 
Langevin, afin de tenir les parents d’élèves 
informés. // KS

En phase avec les enjeux
environnementaux

Le projet retenu fait la part 
belle aux espaces lumineux, à 
la qualité acoustique et ther-
mique. Il répond également aux 
enjeux environnementaux avec 
des toitures végétalisées, des 
panneaux solaires, des maté-
riaux de construction durables 
comme les murs en pisé (terre 
crue) et le réemploi des maté-
riaux issus de la déconstruc-
tion, une cour pavée et donc 
perméable afin de laisser fil-
trer l’eau de pluie, la préser-
vation des arbres existants, et 
le raccordement au chauffage 
urbain. Ouverte sur le quar-
tier, la future école contribuera 

couvert. Une extension de l’es-
pace dédié aux activités péri 
et extrascolaires est aussi au 
programme. Il bénéficiera de 
sa propre entrée, d’un accès 
direct à la cour et les écoliers 
pourront y accéder pendant 
les temps scolaires. // NP

La future école, présentée aux parents d’élèves en présence de Kristof Domenech, conseiller délégué aux affaires scolaires et à l’enfance.

Ici, l'école élémentaire Ambroise Croizat.

aussi à redessiner le visage du 
quartier.

Un nouveau  
restaurant scolaire 

Le projet se compose d’un 
bâtiment central surmonté 
d’un étage. Il comprend douze 
classes de 55 m2 chacune 
– disposant d’un mobilier inté-
gré permettant à la fois modu-
larité et adaptabilité des sur-
faces – conçues en trois îlots 
de quatre classes agencées 
autour d’une terrasse péda-
gogique. La future école sera 
également dotée d’un nou-
veau restaurant scolaire, de 
deux salles multi-activités, 
d’une salle d’évolution, d’une 
bibliothèque et d’un préau 

Une nouvelle école 
de 1 500 m2

Un nouveau restaurant 
scolaire pour l’élémentaire  

et la maternelle
Début des travaux : été 2023
Livraison : septembre 2025

Coût de l’opération : 
8 millions d’euros TTC
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Les objectifs du Fonds de 
participation des habitants 
(FPH) sont de favoriser les 
initiatives des habitants et 

des associations locales, 
d’encourager les capacités 

individuelles et collectives, 
d’impliquer chacun dans 

l’amélioration de la vie de 
son quartier et de renforcer 

les liens sociaux. H alloween à Langevin, 
fête de partage à Péri 
et mosaïque place 

Étienne Grappe, font partie 
des dix-sept projets validés et 
financés par le FPH, dispositif 

Fonds de participation 
des habitants : 
ça marche !

// ma ville... solidaire// ma ville... d'avenir et innovante

Depuis mai 2021
6 324,63 € 

ont été attribués à 
l'ensemble des projets 

qui ont touché 
1 290 personnes.

porté par le CCAS, entre mai 
2021 et juillet 2022. Né d’une 
volonté politique, tous les 
quartiers du territoire martiné-
rois en bénéficient de manière 
équitable. Afin de se prononcer 
sur la recevabilité d’un dossier 
et d’octroyer le financement, 
tous les projets sont présentés, 
chaque mois, au comité d’attri-
bution constitué d’habitants 
du territoire. Un membre du 
comité peut aussi être porteur 
de projet. Côté financement, la 
somme allouée au titre du FPH 
est limitée à 800 € et ne peut 
être supérieure à 80 % du coût 
total du projet. Les 20 % res-
tants sont à la charge des por-
teurs de projet. L’enveloppe 
de l’année 2022 est déjà bien 
entamée. Le FPH, ça marche !

L’éclairage public nocturne 
passe en mode doux

À la suite de l’incendie de 2007, 
des travaux d’urgence avaient été 

effectués sur le couvent des Minimes. 
Malgré cette intervention,  

le bâtiment ancien se dégrade  
et se fragilise encore.

Depuis le printemps, Saint-Martin-d’Hères expérimente 
la diminution de l’éclairage public sur des secteurs 

soigneusement définis. Objectifs ? Aller vers une plus 
grande sobriété énergétique pour répondre à l’impérieuse 

nécessité de réduire les émissions de gaz à effet de serre, et 
préserver la biodiversité.

E n 2020, un diagnostic technique et 
architectural a été réalisé. Il a permis 

de révéler les enjeux du site, ainsi que sa 
valeur patrimoniale, mais soulève en même 
temps sa fragilité structurelle. Les dégra-
dations subies par l’édifice sont principa-
lement liées aux différents incendies jalon-
nant sa longue histoire, et aux infiltrations 
d’eau. Et ce, en dépit des travaux de confor-
tement menés en 2008. Les dégradations 
évoluent rapidement et menacent la sta-
bilité de l’ensemble. Avec l’effondrement 
d’un plancher de la galerie Est du cloître 
survenu entre 2020 et 2021, il est donc 
impératif d’agir. Les travaux d’entretien 

L a délibération adoptée 
lors du Conseil municipal 

de juin est claire. Elle s’inscrit 
dans une volonté constante 
de « limiter les nuisances lumi-
neuses et ses conséquences, de 
préserver l’environnement par la 
limitation des émissions de gaz 
à effet de serre, et de réduire 
les consommations d’énergie ». 
Une volonté déjà inscrite dans 
la charte Plan climat air éner-
gie métropolitaine 2020-2026 
dont Saint-Martin-d’Hères est 
signataire. Une première expé-
rimentation de diminution de 
l’éclairage public, communi-
quée en amont aux riverains, 
signalée par des panneaux et 
réfléchie de manière à garantir 
la sécurité et les déplacements 
des habitants, a été menée au 
mois de mars rue Martin Luther 
King où un tiers des points 
lumineux ont été désactivés. 

et de consolidation consisteront en un 
contrôle précis des charpentes et de la 
couverture en tôle installée en 2008, et 
au remplacement de la charpente et de 
la toiture existantes sur les galeries du 
cloître avec installation d’étaiements inté-
rieurs pour soulager les planchers actuels. 
Ces premiers travaux d’un montant de 

250 000 € débuteront en septembre 2022. 
De nombreux partenaires institutionnels 
soutiennent la Ville dans cet effort. Pour 
la suite, une réflexion est à mener sur  
le devenir de cette pépite patrimoniale 
et sa future réutilisation, qui nécessitera  
un projet global de restauration et de réha-
bilitation. // KS

Ces tests se sont poursuivis le 
long des rues Camille Claudel, 
Olympe de Gouges, Rosa Lee 
Parks, docteur Fayollat ou 
encore sur l’avenue du Serment 
de Buchenwald. Site particu-
lièrement sensible à l’éclairage 

nocturne par la diversité de la 
faune qu’il abrite, la colline du 
Murier bénéficie aussi, depuis 
cet été, de ce dispositif destiné 
à aller vers un usage raisonné 
de la lumière artificielle, avec 
une extinction programmée 
de 23 h à 6 h. À l’issue de cette 
expérimentation concertée 

avec les riverains et prévue 
pour durer une année, un bilan 
sera dressé qui prendra en 
compte les répercussions de 
ce juste retour de la nuit sur 
la biodiversité, l’homme (som-
meil…), l’environnement et la 
maîtrise des coûts exponen-
tiels de l’énergie. // NP
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Mon projet était de proposer du yoga sur 
chaise. Ça détend et pour les personnes qui 

ont un certain âge, c’est bien. Les séances, au 
nombre de huit à dix, vont débuter à la rentrée 

de septembre à la maison de quartier Louis 
Aragon, on va être une dizaine de personnes. Je 

trouve ça magnifique quand on arrive à mettre 
des projets en place et que les habitants peuvent 
en profiter. Les habitants qui ont des idées, des 

projets à partager qu'ils n'hésitent pas à les 
proposer, ils peuvent venir nous voir à la maison 
de quartier Aragon. C'est ensemble qu'on peut faire de belles choses.” 

Propos reccueillis par HO

JOËLLE VERGOZ

Porteuse 
du projet “Yoga sur 
chaise” et membre 

du comité 
d’attribution QPV

Une idée, un projet : 
la démarche ? 

Retirer le dossier dans l’une 
des maisons de quartier et 
le déposer 15 jours avant 
la date du comité d’attribu-
tion. Après la présentation, le 
comité décide d’accorder ou 
non le financement. Un bilan 
sera remis au comité à la fin du 
projet. Vous souhaitez deve-
nir membre du comité d’attri-
bution ? Présenter un projet ? 
Contactez votre maison de 
quartier. // HO

Au secours du couvent des Minimes
©

 K
S

Logement et santé :  
le CCAS ouvre ses aides en accès direct 
Partant de l’analyse des besoins sociaux 
réalisée fin 2021 et du recueil des besoins 
identifiés par les acteurs du territoire, le 
Centre communal d’action sociale fait évo-
luer ses dispositifs d’aides sociales facul-
tatives (ASF) afin d’être au plus près des 
besoins des habitants et de répondre à 
plusieurs objectifs : lutter contre le non-re-
cours aux droits sociaux, consolider les 
aides sociales facultatives dans le projet 
global du CCAS et diversifier leurs moda-
lités d’accès. Ainsi, si la commission d’aide 
financière reste le pilier des ASF pour toute 
demande transmise par un travailleur so-
cial, le CCAS ouvre en complémentarité et 
en accès direct, les demandes d’aides dans 
les domaines du logement et de la santé.
Des aides en accès direct
Trois aides peuvent être attribuées aux 
habitants, sous critères administratifs et 

conditions de ressources :
•  l’aide au paiement de la taxe sur les or-

dures ménagères dont le montant, les 
conditions d’éligibilité et les pièces jus-
tificatives évoluent ;

• l’aide aux frais d’emménagement ;
•  l’aide à la complémentaire santé soli-

daire (CSS) pour les personnes assurant 
une participation annuelle individuelle 
de 253 € minimum. // NP

Les critères d’éligibilité administratifs  
et de ressources, la notice d’information, 
les justificatifs à fournir, le formulaire de 
demande à télécharger sont à retrouver : 
–  sur saintmartindheres.fr > solidarité > aides 

> aides financières en accès direct
–  auprès de l’accueil du CCAS, 111 avenue 

Ambroise Croizat.

ZOOM
Selon un sondage ANPCEN*- 
OpinionWay (2018), 79 % 
des Français sont pour la 
réduction de l’éclairage public 
la nuit (contre 48 % en 2012). 
39 % d’entre eux estiment que 
les collectivités territoriales 
prennent davantage en 
compte ce sujet depuis 5 ans.
Plus d’infos : anpcen.fr

*Association nationale  
pour la protection du ciel  
et de l’environnement nocturnes

Le couvent des Minimes, côté jardin.
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Reportage sur la chaîne Youtube 
“Ville de Saint-Martin-d'Hères”
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Lors de sa séance du 8 juil-
let dernier, le Conseil mé-
tropolitain a adopté des 
délibérations d’aide aux tra-
vaux lourds de réhabilita-
tion des logements locatifs 
sociaux du bailleur Alpes-
Isère Habitat (AIH) dans les 
copropriétés Renaudie de 
Saint-Martin-d’Hères, entre 
autres. 

Amélioration de l’habitat, 
ça avance !

17 square Jeanne Labourbe et 
19-27 place Étienne Grappe 
pour un total de quatre loge-
ments. Et pour finir la copro-
priété G 5 aux 26 à 42 avenue 
du 8 mai 1945 et 5 à 11 allée 
Pablo Picasso concernant deux 
logements.
Par ailleurs, Grenoble-Alpes 
métropole a voté le même 
jour dans une autre délibéra-
tion l’inscription dans la pro-
grammation 2022, des études 
concernant les opérations 
programmées d’amélioration 
de l’habitat des “copropriétés 

dégradées” afin de réhabiliter 
les ensembles d’immeubles le 
Malfangeat et les Éparres. Ces 
deux copropriétés étant éga-
lement implantées sur le terri-
toire communal. // KS

Toutes les délibérations en ligne 
sur grenoblealpesmetropole.fr

Il concrétise ainsi la mise en 
place du dispositif d’opéra-
tion programmée d’améliora-
tion de l’habitat (OPAH). Avec 
un engagement financier pré-
visionnel de 412 200 €, le pré-
sident a signé l’avenant n°1 à 
la convention financière d’aide 
aux travaux lourds de réhabi-
litation concernant 14 loge-
ments locatifs sociaux d’Alpes 
Isère habitat répartis dans cinq 

MÉTROPOLE

familles une offre de services complète et 
de qualité.
Signée pour quatre ans (janvier 2022 - dé-
cembre 2025), la Convention territoriale 
globale a pour objectif « d’élaborer le projet 
de territoire pour le maintien et le dévelop-
pement des services aux familles, et la mise 
en place de toute action favorable aux al-
locataires (11 500 ménages, soit 67 % des 
ménages de la commune, ndlr) ». Son éla-
boration s’appuie sur un diagnostic partagé 
avec l’ensemble des partenaires signataires 
pour « définir les priorités et les moyens à 
mettre en œuvre dans le cadre d’un plan 
d’actions adapté. À Saint-Martin-d’Hères, 
la convention couvre les habitants de l’en-
semble de la commune, à tous les âges 

Transversale, partenariale et ambitieuse, 
la Convention territoriale globale avec la Caisse d’allocations  

familiales sera signée en septembre. Elle reflète tout autant les valeurs 
défendues par l’équipe municipale  

que la politique qu’elle met en œuvre pour une ville  
toujours plus inclusive et accessible, capable de répondre  

aux besoins des habitants dans leur diversité.

Conseil municipal du 29 juin

Une Convention partenariale 
en faveur d’une politique 
éducative et sociale ambitieuse

Mercredi  
28 septembre à 18 h 
en Maison communale 

et sur la chaîne 
Youtube de la Ville

PROCHAINE SÉANCE

Retrouvez  
l’ensemble des 

délibérations sur 
saintmartindheres.fr

EN LIGNE

Regard sur le compte administratif  
du budget 2021
Le Conseil municipal a adopté le compte administratif du budget 2021. Il retrace l’en-
semble des recettes et des dépenses réalisées par la commune sur une année. Il permet 
ainsi d’apprécier l’écart entre les propositions de dépenses et de recettes – adoptées 
lors du vote du budget primitif et des décisions modificatives – et la réalité de leur 
exécution. 

Zoom sur les points principaux :
• Fonctionnement : les recettes réelles de fonctionnement augmentent de 1,51 % 
(+845,8 k€) par rapport à l’année précédente, soit un montant total de 56,8 M€.  
À noter la baisse (-7,76 %) des recettes de dotations et de participation (15,2 M€). D’un 
montant de 48,6 M€, les dépenses réelles de fonctionnement augmentent de 0,72 % 
(347 000 €). Il en ressort un excédent cumulé de 8,2 M€.
• Investissement : d’un montant de 17,6 M€, les dépenses réelles d’investissement 
augmentent de 3,3 % (+565 900 €). Les recettes s’élèvent à 10 M€.
• En hausse de 22 %, l’épargne brute, pertinente pour apprécier la santé financière 
d’une collectivité, s’élève à 8 M€. Elle conditionne en outre la capacité d’investisse-
ment de la commune.
• En 2021, la Ville a emprunté 7 M€. Au 31 décembre, l’encours de la dette se com-
pose de 24 emprunts pour un capital restant dû de 26,8 M€ (693 € par habitant).  
Le taux moyen de l’encours de la dette poursuit sa baisse, passant de 1,59 % en 2019 
à 1,11 % au 31 décembre 2021. La capacité de désendettement de la commune est à 
3,3 années contre 3,69 en 2019. // 
Rapport adopté à la majorité

E n signant la Convention territoriale 
globale (CTG) avec la Caisse d’allo-
cations familiales, le Conseil dépar-

temental et l’Éducation nationale, la Ville 
et son CCAS confortent leur engagement 
en faveur des politiques éducatives et so-
ciales qu’elles impulsent pour apporter aux 

de la vie. Elle se décline en trois théma-
tiques – éducation et parentalité ; accès 
aux droits et précarité ; handicap et inclu-
sion – et identifie des enjeux prioritaires 
auxquels les différents partenaires ont à 
répondre dans leur champ d’intervention, 
en mobilisant leurs compétences propres.

Éducation 
et parentalité

Le diagnostic partagé a permis de cibler 
quatre enjeux prioritaires. Il s’agit de 
conforter le soutien à la fonction paren-
tale (mise en place de lieux d’échange 
entre parents, création d’une université 

populaire des parents…) ; de renforcer les 
dispositifs et développer le rayonnement 
éducatif du territoire (conforter le projet 
éducatif local, développer les actions jeu-
nesse, initier des actions dans le cadre du 
plan 1 000 premiers jours…) ; de favoriser 
l’accès à l’information (réunions, supports 
de communication…) et de développer la 
formation pour les professionnels.

Accès au droit 
et précarité

Cette thématique ambitionne de déve-
lopper une démarche transversale d’in-
clusion numérique. Elle vise également, 

comme le fait déjà le CCAS, à impulser de 
nouvelles pratiques de travail et organisa-
tions du travail pour renforcer l’accès aux 
droits sociaux et lutter contre la précarité 
et le non-recours. Enfin, un troisième axe 
prévoit d’œuvrer à renforcer l’accès aux 
pratiques sportives, culturelles et de loi-
sirs des personnes les plus éloignés et/ou 
les plus fragiles.

Handicap 
et inclusion

Véritable enjeu de société, cette théma-
tique se décline en trois axes : s’adapter 
à la variété des demandes d’accueil en 

structures ; identifier les lieux et les per-
sonnes ressources ; accompagner et sou-
tenir les parents d’enfants en situation de 
handicap. // NP
Délibération adoptée à l’unanimité
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copropriétés mixtes martiné-
roises comme suit : la copro-
priété B 22 située 2-8 ter-
rasses Jean Renaudie et 44-50 
avenue du 8 mai 1945 pour 
cinq logements. La copropriété 
B 30 A et B dénommée “La 
Martinière” dont les adresses 
sont au 4-16 square Jeanne 
Labourbe et 28-38 rue Edmond 
Rostand pour deux logements. 
La copropriété G 6.2 située 
19 à 25 et 29 à 31 allée Pablo 
Picasso pour un logement. La 
copropriété G 7 Est, implantée 
6-16 Terrasse Roger Vailland, 
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// ma ville... en mouvement

233e anniversaire de la Révolution française 
sur un air pop rock

Le mercredi 13 juillet, la Ville a invité l’ensemble de 
la population à venir asssiter à la Fête nationale ! 

Restauration et buvette étaient assurées par l'ESSM 
Basket. Animé par le groupe Pelmel, le traditionnel bal 

a rassemblé petits et grands sur la piste de danse place 
Henri Dezempte. À 22 h 30, tous les regards se sont rivés 

vers le ciel afin d’admirer les couleurs du feu d'artifice 
et son éblouissant bouquet final, au son de la célèbre 

chanson de Queen We are the Champions. //

© Stéphanie Nelson
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// ma ville... portrait

Ousmane Cissé  
a créé tout récemment 

sa propre “boîte” de 
production I-Land 
Records. Il met au 

service de la jeunesse 
son enthousiasme et 

ses talents de rappeur, 
tant pour servir 

les textes en animant 
des ateliers d’écriture, 

qu’au niveau du son 
en mixant différents 
morceaux ramenés 
par les participants. 

Ousmane Cissé

Sortir de sa zone de confort

En fait, c’est lors de ses stages en concession automobile qu'il a 
compris qu'il pouvait faire ce qu'il aimait. Les personnes qu'il a ren-
contrées à ce moment-là l’ont aidé à sortir des sentiers battus. « Au 
collège, déjà, j’aimais écrire des textes. Mais ce qui m’anime aujourd’hui 
c’est de parvenir à aider les jeunes des quartiers », martèle-t-il avec 
conviction. Et de poursuivre : « Ils n’ont pas forcément autour d’eux 
d’exemples de personnes qui vivent de leur passion. Avec mon associa-
tion et les animations qu’on a proposées tout récemment aux jeunes, 
avec Citadanse à la maison de quartier Louis Aragon, nous avons enre-
gistré et peaufiné leurs textes et leurs musiques. On les pousse à sor-

tir du quartier, hors de leur environnement habi-
tuel. On peut aussi les emmener à des spectacles, 
comme ce fut le cas pour le concert de Ninho. Une 
sortie qui leur avait beaucoup plu », se souvient 
encore le jeune homme. « J’accompagne des 
jeunes dans le but de leur transmettre en même 
temps des valeurs et leur prouver qu’avec un peu 
d’envie on peut réaliser de grandes choses. Je sou-

haite leur montrer qu’il existe des alternatives à ce qu’ils peuvent voir 
dans la rue, la drogue, les armes, cette violence qui dérange... Je pense 
que j’ai un rôle éducatif à jouer pour faire évoluer les mentalités et afin 
que ces jeunes puissent croire en eux et en leurs rêves. » En recherche 
d’un nouveau local pour enregistrer, il ne désespère pas de le trou-
ver bientôt. « Il y a beaucoup de potentiel dans cette ville où j’ai grandi 
et j’ai un attachement tout particulier à cette commune. C’est ici que 
pour moi tout a commencé. » Souhaitons lui bonne chance dans 
son futur parcours musical et pour qu’il puisse réaliser toutes ses 
ambitions. // KS

Avec un peu d’envie 
on peut réaliser 

de grandes choses.
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«J e suis né à Lyon et mes parents sont d’origine sénégalaise. 
Je suis arrivé à Saint-Martin-d’Hères à l’âge de six ans. J’y 
ai effectué toute ma scolarité, d’abord à l’école Joliot-Curie, 

puis au collège Henri Wallon. Ensuite j’ai obtenu mon Bac pro en vente 
au lycée Jean Jaurès de Grenoble », commence le jeune homme de 
vingt et un ans. Depuis de nombreuses années, Ousmane s’in-
téresse à la musique, au rap américain et français. Il aime beau-
coup accompagner des jeunes dans leurs projets artistiques. 
« L’association Expressions, dont je m’occupe, a été mise sur pied 
suite au premier confinement. Je désirais aller plus loin dans cette 
pratique musicale. Au début, je m’entraînais chez 
moi avec des amis, des cousins », se souvient-il.  
Puis, il s'est peu à peu équipé en matériel et 
a commencé à se former en autodidacte pour 
être ingénieur du son. « Lorsque j’avais seize ans, 
j’allais à la MJC Robert Desnos d’Échirolles pour 
apprendre au cours d’ateliers rap organisés par 
cette structure. C’est là que j’ai rencontré Jimmy 
Delort qui m’a incité et fait prendre conscience de la qualité de mes 
capacités créatives et musicales. » Si le producteur reste discret sur 
sa vie personnelle, il devient intarissable lorsqu’il aborde sa pas-
sion de la musique, des sons et des mots qu’il engrange au fil de 
l’eau sur son smartphone qui lui sert de bloc-notes.
« Aujourd’hui, avec Jimmy nous sommes associés et nous cherchons 
à développer notre activité auprès de collectivités comme la ville de 
Saint-Martin-d’Hères. Nous avons d’ailleurs animé plusieurs ateliers 
avec l’aide du Pôle Jeunesse lors d’événements comme l’Été en place, 
et aussi dans les médiathèques, où j’ai proposé des ateliers d’écriture. » 
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// ma ville... en mouvement // ma ville... en mouvement

Libération de Saint-Martin-d’Hères, 
un devoir de mémoire
Le 22 août 1944, après six années de guerre contre l’Allemagne, 
Saint-Martin-d’Hères était libérée du joug de l’occupation 
nazie. Élus et anciens combattants ont commémoré ensemble 
l’anniversaire de cette libération survenue il y a 78 ans, 
en présence de Michelle Veyret, 1re adjointe, ainsi que des 
représentants des comités locaux d’anciens combattants. 
Après un moment de recueillement accompagné du Chant des 
Partisans, des gerbes de fleurs ont été déposées au pied du 
monument aux morts de la Galochère, situé avenue Jean Jaurès.

Vagabondages féeriques 
Lunatypik, c’est la compagnie de théâtre de rue 
mêlant à la fois les disciplines du spectacle vivant, 
des échasses, de la danse, du théâtre, de la jonglerie 
et de la manipulation de feu. C’est dans le cadre des 
festivités d’été de la maison de quartier Gabriel Péri 
que, le 19 juillet, la parade Floris a fait sensation. 
Accompagné d'une carriole musicale, le veilleur  
à la crête de plumes ardentes s’est élancé dans  
la cadence avec deux immenses danseuses aux 
jupes de mille et une couleurs. Petits et grands ont 
totalement été transportés dans ce merveilleux 
univers.

Pour l’égalité des chances  
dans le numérique et l’entrepreneuriat
Le 4 juillet, à la maison de quartier Paul Bert, de 
nombreux jeunes se sont réunis autour d’un tournoi 
de jeux vidéo à l’appel de l’Apase*, News FM, Cap 
Berriat et SOS jeunes pousses, coorganisateurs d’un 
événement destiné à ouvrir les voies du numérique et 
de l’entrepreneuriat aux jeunes Martinérois. Lors de 
ce premier grand rendez-vous, des entrepreneurs ont 
répondu présent ainsi que plusieurs élus municipaux 
venus soutenir une initiative destinée à œuvrer 
pour l’égalité des chances dans le numérique et 
l’entrepreneuriat, détecter, sensibiliser et propulser les 
créateurs de demain.
*Association pour la promotion de l’action socio-éducative
Plus d’infos : saintmartindheres.fr/lapase-donne-rendez-
vous-aux-jeunes/
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Ça s’est passé “Sous nos pieds” place Karl Marx
Durant ce mois d'août, la maison de quartier Fernand Texier  
a proposé aux habitants, collages, dessins, bricolages et goûter 
artistique. Avec la participation du plasticien martinérois 
Stéphane Billot, les ateliers “Sous nos pieds” ont fait le bonheur 
des petits et des grands. Lors de la fête de rentrée prévue 
le mercredi 28 septembre à 18 h, les Martinérois pourront 
contempler l’ensemble de leurs œuvres. Mais également  
celle de l’artiste qui aura puisé sa source d’inspiration au cours  
de ces ateliers. 

Tape des mains, claque des doigts
Avec la complicité technique de l’association La Dôze Compagnie, la maison 

de quartier Paul Bert a organisé un atelier de percussions corporelles tout 
public, le 22 août dernier. En quoi cela consiste-t-il ? Pas besoin d’être 
musicien, ni d’avoir une voix d’or. Cette technique simple, basée sur le 

rythme, permet d’accompagner une chanson ou morceau musical avec une 
succession de gestes percussifs sur différentes parties du corps. 

Conquis, les participants se sont bien prêtés au jeu qui en claquant  
des doigts, qui en tapant du pied en cadence.

Trois danseurs dans un No Man’s Land 
Un “no man's land” est un terrain inoccupé, aucune présence 
humaine. Mais, lorsque trois talentueux danseurs y expriment 

leur art, cet espace se transforme en un véritable terrain de jeu 
propice à la rencontre. Afin de marquer le lancement des festivités 

d’été de la maison de quartier Romain Rolland, le jeudi 7 juillet, 
la Cie Daruma est entrée en piste. La mise en scène, imaginée 

par la chorégraphe Milène Duhameau, est un subtil mélange de 
danse hip-hop, contemporaine et de théâtre physique. Après ce 
spectacle, proposé par Saint-Martin-d’Hères en scène et joué à 

deux reprises à la maison de quartier Fernand Texier, de multiples 
animations offertes par le CCAS, sont venues ponctuer cette belle 

soirée d’été, dont la première séance de ciné en plein air.

Inauguration de la Mobile Épisol
Au cours de la matinée du mercredi 6 juillet, sur le parvis de la maison de quartier Romain Rolland, le maire, David Queiros, 
a inauguré la venue du camion d’épicerie solidaire la Mobile Épisol. Pour fêter cette première fois, de nombreux ateliers 
gratuits avaient pris place à l’ombre bienfaisante des grands platanes. Au programme : création de smoothies, jeux sur 
l’environnement et la diététique, lectures de contes et présence sur place des abeilles et des animaux de la ferme urbaine. 
La manifestation s’est achevée en début d’après-midi à l’issue du pique-nique partagé “tiré des sacs”.
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“Ville de Saint-Martin-d'Hères”
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La direction de la Société dauphinoise pour l’habitat (SDH)

 // Dossier

Tranquillité publique : 
agir en proximité, au quotidien

© Salima Nekikeche

Ancrée dans la proximité et la 
quotidienneté, la police municipale 
est placée sous l’autorité du maire. 
Dans ce cadre, elle agit pour 
garantir la sécurité des biens et des 
personnes, faire respecter les règles 
de la vie en collectivité, sanctionner 
les désordres, et contribuer à 
maintenir un cadre de vie apaisé. 
Pour mener à bien ses missions,  
elle travaille en coordination avec  
la police nationale et la justice,  
les services de la Ville, dont celui 
dédié à la prévention, et noue  
des partenariats avec les différents 
acteurs du territoire. 
Au service de la ville et des 
administrés, la police municipale 
a fait sienne la devise : “Veiller, 
protéger, servir”. // NP

Christophe Delmastro
Directeur territorial d'Alpes 
Isère habitat

Claire Calladine
Principale du collège Édouard Vaillant

C’est avec beaucoup d’intérêt que la SDH a 
accueilli l’installation de la vidéoprotection  

sur la place du 24 Avril 1915 à Saint-Martin-
d’Hères. Elle s’inscrit dans le cadre plus large 

Face à un problème, avéré ou 
sous-jacent, c'est rassurant de 

pouvoir s'appuyer sur la veille tran-
quillité opérationnelle pour trouver 
des solutions à l'échelle des adoles-
cents. Et c'est intéressant de mettre 
autour de la table des partenaires 
différents qui travaillent sur le 
territoire, ont des choses en com-
mun, échangent des informations, 
définissent chaque mois, collecti-
vement, un objectif. Se rencontrer 
est aussi facilitateur en termes 
de communication : nous nous 
connaissons, donc nous allons plus 
vite, sommes plus efficaces. Cela 
nous permet aussi de nous adres-
ser aux bons interlocuteurs. C'est 
important pour les familles et les 
élèves de se sentir en sécurité et que 
tout se passe au mieux aux entrées 
et sorties de l'établissement : je ne 
peux pas le faire toute seule. »
Propos recueillis par NP

Une de mes missions est de favoriser le bien-vivre et le 
vivre ensemble de nos locataires pour qui habiter dans 

un cadre de vie sûr et tranquille est un droit fondamental. 
Notre ambition est de les accompagner, d'intervenir avant 
que les situations s'installent, d'être dans la prévention à 
chaque fois que cela est possible. Quand un problème sur-
vient, nous l'analysons, puis nous interpellons nos parte-
naires avec lesquels nous menons des actions conjointes. Ce 
travail d'équipe s'appuie, entre autres, sur la Veille tranquil-
lité opérationnelle. Cette instance nous permet d'aller sur les 
vrais enjeux, bailleurs, polices municipale et nationale, ser-
vice de médiation… Ensemble, nous avons pu améliorer les 
problèmes de stationnement sur des secteurs comme Henri 
Wallon, Daudet… Le climat s'améliore également à Renaudie, 
avec des résultats encourageants grâce aux efforts de tous, 
comme la mise en œuvre de nouveaux projets et les travaux 
des copropriétés via le Popac, une belle réussite de recon-
quête de ce quartier , même si rien n’est gagné par avance ! »  
Propos recueillis par NP 

L a tranquillité publique est 
l'union des services municipaux 
qui agissent, en complément de 
la police nationale, dans la pré-
vention de la délinquance, pour 

la protection des personnes et des biens, 
et dans l’accompagnement des jeunes. À 
Saint-Martin-d’Hères, plusieurs dispositifs 
sont mis en œuvre sous l’autorité du maire.

Partenariats 
et suivi permanent

Présidé par le maire, le Conseil local de  
sécurité et de prévention de la délinquance 
est composé du préfet, du procureur de la 
République, des polices nationale et mu-
nicipale, du service jeunesse-prévention 

et des partenaires associatifs et privés. 
Chaque mois, le groupe Veille tranquillité 
opérationnelle (VTO) piloté par la police 
municipale rassemble le cabinet du maire, 
les bailleurs, l’Éducation nationale, le 
Crous, le domaine universitaire, la préfec-
ture, le délégué à la cohésion police-popu-
lation et la police nationale. Cette instance 
est complémentaire du Groupe de parte-
nariat opérationnel (GPO) coordonné par 
la police nationale. Enfin, un point sécurité 
hebdomadaire réunit la police municipale, 
les services jeunesse-prévention et rela-
tion à l’habitant pour travailler autour de 
problématiques locales et répondre aux 
sollicitations des habitants. 

L a Ville poursuit son enga-
gement sur le plan de la 
lutte pour la tranquillité 

publique. Elle renforce les 
actions engagées en matière 
de sécurité publique avec le 
déploiement régulier de ses 
agents de terrain dans la com-
mune, en partenariat avec la 
patrouille fidélisée de la police 
nationale, et en s'appuyant sur 

« Apporter 
de la sérénité  

à nos locataires »

« C'est important  
pour les familles et les élèves  

de se sentir en sécurité » 

le dispositif de vidéoprotec-
tion. Les objectifs visés par la 
commune sont orientés selon 
trois axes : la protection des 
citoyens, la sécurisation des 
bâtiments publics, l’accom-
pagnement des services de 
sûreté dans le traitement des 
faits (vols, incivilités, nuisances 
diverses…). Une deuxième 
phase de déploiement de 

N ouvelle instance voulue par le maire, David Queiros, la Veille tran-
quillité opérationnelle (VTO) vise à faire perdurer le partenariat qui 
avait fait ses preuves au sein du Groupe de partenariat opérationnel 

(GPO) que la police nationale a réorganisé. 
Présidée par le maire et coordonnée par la responsable de la police munici-
pale, la VTO réunit mensuellement les différents acteurs du territoire (chefs 
d’établissements, bailleurs…). Le partage d’expériences, l’échange d’informa-
tions, la réflexion collective permettent de sérier les problématiques ren-
contrées et d’identifier les solutions concrètes à mettre en œuvre. Depuis sa 
création, la coordination et la complémentarité des compétences ont abouti 
à la réalisation d’actions concrètes concertées. Couplé à un dispositif de suivi 
et d’évaluation en cohérence avec la réalité de terrain, ce mode de fonction-
nement impulse également une plus grande réactivité entre les acteurs ainsi 
qu’une plus forte proximité envers les administrés. Parties prenantes de cette 
instance, Christophe Delmastro, directeur territorial d’Alpes Isère habitat et 
Claire Calladine, principale du collège Édouard Vaillant, témoignent. // NP

 Une instance pour agir collectivement

En étroite
collaboration

La police municipale travaille étroitement 
avec la police nationale, notamment depuis 
l’adoption d’une convention de coordina-
tion en 2020. Les 15 agents de police et les  
4  agents de surveillance de la voie pu-
blique circulent quotidiennement dans la 
ville, à pied, à vélo, en voiture ou à moto. 
En complémentarité avec la police muni-
cipale, le secteur prévention, composé de 
6 agents municipaux, assure une présence 
active sur l’espace public et au sein des 
maisons de quartier avec pour objectif de 
renforcer le lien social. // AT

caméras de vidéoprotection 
est en cours de réalisation sur 
dix sites d’implantation avec 
l’installation prévue de 42  nou-

velles caméras, soit un total de 
99 pour l’ensemble de la com-
mune. // KS

d’actions menées avec la Ville, la SDH, les copro-
priétés, les services de police et les habitants afin 
d'améliorer une situation sensible sur ce site.  
Il est encore un peu tôt, après deux mois d’instal-
lation, pour dresser un premier bilan. Toutefois, 
nous remercions déjà la Ville de Saint-Martin-

d’Hères pour l'attention qu'elle porte aux ques-
tions de tranquillité des habitants de nos rési-
dences et plus généralement pour la qualité du 
partenariat engagé dans ce domaine. » // Propos 
recueillis par KS

Vidéoprotection : un outil de dissuasion

« Garantir la tranquillité  
des habitants »
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// Dossier // Dossier

David
Queiros
Maire,  
conseiller  
départemental

« La tranquillité publique est l'affaire de tous. C'est 
dans cet état d’esprit qu’il est possible d'apporter les 
réponses les plus efficaces. C'est fort de cette convic-
tion que la municipalité met tout en œuvre afin de 
garantir à ses habitants un cadre de vie apaisé et sécu-
risé. Aussi, je tiens à saluer l’ensemble des partenaires 
pour le travail mené au quotidien. Chacun dans ses 
missions sait agir de manière complémentaire. C'est 
d'ailleurs dans ce sens que nous avons créé, à l'automne 
dernier, la Veille tranquillité opérationnelle, une ins-
tance pilotée par la police municipale et rassemblant 
chaque mois les différents acteurs de la commune en 
prise directe avec les habitants. Collectivement y sont 
fixés des objectifs précis à atteindre, évalués le mois 
suivant. En juin, nous avons également souhaité ren-
contrer les commerçants et entreprises de l'avenue 
Gabriel Péri, des zones d'activité de Champ Roman 
et des Glairons, toujours dans cette volonté d'être 
dans l'échange d'informations, d'établir une rela-
tion de confiance afin, là encore, de nous coordon-
ner pour trouver des solutions à leurs préoccupations. 
Les efforts conjugués fournis par les polices municipale 
et nationale dont le cadre est fixé par une convention 
communale de coordination, signée en juillet 2020 ; 
les services de la justice avec lesquels nous travail-
lons en étroite collaboration et en bonne intelligence ; 
les bailleurs, les syndicats de copropriétés, l'Éducation 
nationale… ainsi que le déploiement de la vidéoprotec-
tion, portent leurs fruits. Les atteintes aux biens et aux 
personnes sont en diminution à Saint-Martin-d'Hères. 
On peut s'en satisfaire, tout en restant conscient qu’un 
délit commis reste un délit de trop. Je veux garantir les 
Martinérois de la veille permanente qui est assurée 
pour leur sécurité et leur tranquillité.
Nous travaillons sans relâche à endiguer les actes 
d'incivilité et de délinquance commis sur le terri-
toire, ainsi qu'à faire reculer le trafic de drogue, véri-
table enjeu de société, les violences qu'il peut engen-
drer et l'insécurité qu'il génère auprès des habitants 
qui le subissent. C'est d'ailleurs bien au regard de ces 
objectifs que nous avons augmenté les effectifs de la 
police municipale et que des moyens techniques sup-
plémentaires leur ont été octroyés. Attentifs et dis-
ponibles, nos policiers assurent une présence quo-
tidienne sur le terrain, en proximité directe avec 
les habitants, afin de contribuer à ce que chacune 
et chacun s'approprie son cadre de vie et puisse 
s'épanouir dans un climat serein et rassurant. »  
// Propos recueillis par NP

17
 ma ville septembre 2022//456

Partir en vacances l’esprit tranquille

Q u’il pleuve, qu’il vente ou qu’il neige, les 
agents de surveillance de la voie publique 
(ASVP) de la brigade de Saint-Martin-d’Hères 

ne dérogent pas à leurs missions. Contrairement aux 
idées reçues, le rôle des ASVP ne se limite pas à 
dresser des contraventions. C’est en binôme que les 
quatre agents interviennent, lors de leurs rondes, dans 
le champ des manquements aux règles de la vie en 
société et au partage de l’espace public (nuisances, 
véhicules épaves, dépôts d’ordures sauvages...), tout 
en développant des missions de proximité auprès des 
habitants et des commerçants : responsabilisation 
des propriétaires de chiens, vols… Entre prévention 
et répression, les agents de surveillance de la voie 
publique sont des acteurs incontournables du bien-
vivre ensemble dans la commune.  // HO

Tout au long de l’année, l’opération “Veille tranquillité vacances” 
permet aux habitants qui le souhaitent de partir en vacances l’es-
prit tranquille. Le principe ? Les services des polices municipale et 
nationale se chargent d’effectuer des patrouilles pour passer aux 
abords du domicile et préviennent en cas d’anomalies. Pour en 
bénéficier, il suffit de se rendre au bureau de la police municipale 
ou nationale, une semaine avant le départ, afin de signaler son 
absence ou en utilisant le service en ligne*. // HO

* https://www.service-public.fr/particuliers/vosdroits/R43241 

L a réactivité et la proximité 
sont les points forts de la 
police municipale. Face à 

la recrudescence des vols à la 
roulotte constatée sur l’avenue 
Gabriel Péri et dans la zone 
d’activités de Champ Roman 
‒ et au-delà de la mobilisa-
tion quotidienne des forces de 
police nationale et municipale  ‒ 
le maire, accompagné de Pierre 
Guidi, conseiller délégué au 
développement économique, 
a convié, en juin dernier, les 
commerçants des deux sec-
teurs à une réunion afin de 

Giorgina
Propriétaire de Hinao 

Annick
Habitante du  

secteur Le Village 

Kevin Perrillat
Responsable d'une enseigne (Champ Roman)

On nous informe tout le temps, puis ce n’est 
pas difficile de ramasser les crottes de son 

chien. Il y a des distributeurs de sachets, des 
poubelles partout et la police fait la chasse. 
Moi, j’ai toujours deux ou trois sacs accrochés 
à la laisse d’Hinao comme ça, quand je vois 
une personne qui ne ramasse pas, je lui en 
propose un, là il ne peut pas dire non ! On est 
plusieurs copines à avoir un Yorkshire et on 
ramasse toutes. On en parle autour de nous, 
ça fait un effet boule de neige. Ramasser 
les crottes de son chien, c’est une question 
d’éducation et ce n’est pas compliqué ! » 
Propos recueillis par HO

J’ai commencé à utiliser le 
dispositif “veille tranquillité 
vacances” il y a environ 7 ans. 

Je dois, une semaine avant mon 
départ, faire ma déclaration auprès 
de la police municipale et remplir 
un formulaire avec différentes 
données. En plus de ce dispositif, la 
brigade nous prodigue également 
des conseils et nous informe des 
multiples précautions à prendre 
pendant notre absence. J'ai solli-
cité ce service plusieurs fois, j'en 
suis très satisfaite et j’espère qu’il 
va durer encore longtemps ! Il me 
permet, lors de mes vacances, 
de partir plus sereinement. De 
plus, on peut l’utiliser tout au 
long de l’année et pas seulement 
pendant la période estivale. » 
Propos recueillis par HO

«Ramasser  
ce n’est pas  

compliqué !»

« Je pars  
en vacances  
plus sereinement »

« On a besoin  
de cette police  
de proximité »

En juin, le maire a organisé une réunion en 
présence, des polices nationale et munici-

pale et d'une trentaine de responsables d'en-
seignes. Elle faisait suite à l'expression de notre 
sentiment d'être démunis face aux actes délic-
tueux constatés sur la zone de Champ Roman. 
Depuis cette rencontre, les rondes de la police 
municipale sont plus fréquentes et les agents 
s'arrêtent régulièrement pour savoir si tout se 

La police municipale,  
c'est :

 1 cheffe de service
  15 policiers dont 
1 brigade motorisée
  4 agents de surveillance  
de la voie publique

permettre l’expression de cha-
cun et d’engager une réflexion 
globale sur la sécurité des com-
merces et du public. Éléments 
de compréhension des modes 
d’intervention des acteurs de 

la prévention et de la sécu-
rité, information sur les dis-
positifs techniques existants 
(caméras publiques et privées, 
stratégie de sécurisation…), 
réflexes à adopter face aux 

différents phénomènes délic-
tueux, comment communiquer 
de manière efficace avec les 
forces de l’ordre, rappel de l’in-
dispensable dépôt de plainte… 
sont autant de sujets qui ont 
été abordés et partagés avec 
la trentaine de commerçants 
ayant répondu à l’invitation 
du maire. Parmi eux, Kevin 
Pérrillat, responsable d’une 
enseigne située dans la zone 
de Champ Roman, revient sur 
cette rencontre attendue. // NP 

passe bien. De notre côté, le réseau que nous 
avions créé entre commerçants pour assurer 
une vigilance et s'informer mutuellement s'est 
étoffé. Après, nous savons que tout ne pourra 
pas être réglé : mais on a besoin de cette police 
de proximité pour limiter les actes de délin-
quance et faire notre métier de commerçants 
plus sereinement. »
Propos recueillis par NP
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ASVP : des agents tout-terrain

Aux côtés des commerçants

Police municipale 6-8 rue Gérard Philipe

Horaires d'ouverture au public 
Du lundi au vendredi de 9 h à 17 h 
Le service reste joignable et les policiers disponibles 
Du lundi au vendredi de 7 h 30 à 20 h (jusqu'à 22 h en juin et juillet) et le samedi de 9 h 40 à 17 h
En dehors de ces horaires composer le : 04 56 58 91 81
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// Plus loin

La passion du vivant 
Quand est née votre passion pour le vivant  
et la biologie ?
Homaira Nawabi : Ma mère médecin gynécologue avait son cabi-
net au rez-de-chaussée de notre maison à Kaboul. Elle faisait, 
avec les moyens de l'époque, de la procréation médicalement 
assistée et étudiait des échantillons. Le soir, je me glissais sou-
vent dans son cabinet où le microscope me fascinait : arriver à 
comprendre ce qu'on ne voit pas, quel bonheur ! Je crois que la 
petite graine de la recherche s'est implantée dans mon esprit à 
cette époque. Par la suite, nous avons quitté l'Afghanistan avant 
la guerre civile, parce que pour mes parents il était inconcevable 
que leurs enfants n'aient pas d'éducation. Ma scolarité en France 
m'a conduite jusqu'à la fac de biologie, puis à une thèse à Lyon. 
J'ai pu ensuite passer six ans à Harvard avant de rentrer en France. 
Le travail de mon labo porte sur la régénération et la réorienta-
tion des neurones.

Pourquoi avoir accepté de participer à l'exposition  
La Science taille XX elles ?
Homaira Nawabi : J'ai évolué dans un contexte familial favorable 
où l'éducation des filles et des garçons était envisagée de manière 
égalitaire. Ensuite, lors de mes études en biologie – déjà très fémi-
nisées – je n'ai senti aucune pression. Mais depuis mon regard a 
changé, et je me rends compte de ce qui ne va pas, de ces petits 
détails si lourds au quotidien, de ces remarques apparemment 
anodines qu'on ne ferait jamais à un homme ! Et surtout, si l'on 
observe les carrières, on note que plus l'on monte dans la hié-
rarchie, moins on trouve de femmes. Pourquoi si peu d'entre elles 
se présentent à certains concours qui leur assureraient une pro-
motion ? Syndrome de l'imposteur ? Poids du regard de la société ? 
Alors qu'elles aussi pourraient avoir de grandes carrières...

Qu'attendez-vous de cette exposition ?
Homaira Nawabi : Il faut montrer aux jeunes filles qu'elles aussi 
peuvent réussir ! Et qu'il ne faut pas se mettre de limite. Je suis 
arrivée en France sans parler la langue, et voilà où j'en suis, alors 
pourquoi pas elles ? La recherche est passionnante, elle ouvre 
tant de portes insoupçonnées, mais il faut casser cette image du 
chercheur qui plane, version professeur Tournesol : nous sommes 
des gens ordinaires, avec une vie à la fois normale et singulière-
ment riche ! Je suis allée dans des lycées, notamment au lycée 
du Grésivaudan avec toute mon équipe qui compte beaucoup de 
femmes, pour apporter un peu de lumière au milieu de beaucoup 
de préjugés et de stéréotypes. En réalité, aujourd'hui, on ne devrait 
plus avoir à faire ce genre d'exposition ! 

Dans votre panthéon personnel de femmes de sciences 
remarquables, qui trouve-t-on ?
Homaira Nawabi :  On en trouve beaucoup ! Je pense bien sûr d'abord 
à des femmes comme Rosalind Franklin, qui la première formula la 
structure de l'ADN et à Marthe Gautier, dont le travail de laboratoire 
a permis d'identifier le chromosome responsable de la trisomie 21.  
Des femmes brillantes, mais reléguées dans l'ombre et oubliées !* 
Et, parmi les vivantes, je voudrais citer Nicole Le Douarin, médaille 
d'or du CNRS en 1986 (la 2e femme !) et pionnière de l'embryologie. 
Et Valérie Castellani, qui a dirigé ma thèse et m'a donné le goût de 
la recherche. // Propos recueillis par DM

*Lire Femmes de sciences : à la rencontre de 14 chercheuses d'hier  
et d'aujourd'hui, d'Annabelle Kremer-Lecointre

>>  La science en taille XX elles : exposition du 7 septembre  
au 17 octobre en Maison communale

HOMAIRA
NAWABI
Chargée de recherche à l'Inserm

Née à Kaboul, Homaira Nawabi 
a neuf ans quand elle arrive en 

France avec sa famille. Passionnée 
de longue date par l'observation 

du vivant, elle suit des études 
de biologie, soutient sa thèse à 
Lyon, passe six ans à Harvard – 

Boston (USA). Aujourd'hui, elle 
dirige une équipe de recherche 

de l'Inserm au sein du Grenoble 
Institut des neurosciences. Elle 

travaille sur la réparation du 
système nerveux et, comme elle 

aime le dire, « aide les neurones à 
retrouver leur chemin ». 

© CNRS/Femmes & Sciences/Vincent Moncorgé 
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RETROUVEZ VOTRE MARCHÉ  
BIO ET LOCAL au cœur de 

l’écoquartier Daudet 
UN MARCHÉ DIVERSIFIÉ

 Produits laitiers
 Œufs
 Fruits et légumes de saison
 Viandes
 Fruits de saison
 Vins
 Miel
 ...

UN MARCHÉ EN ACCORD  
AVEC LES ENJEUX ENVIRONNEMENTAUX

 agriculture bio et/ou raisonnée
 produits locaux et circuits courts

UN MARCHÉ À VIVRE  
EN MODES DOUX

 à pied, l’écoquartier est en zone  
de rencontre : la vitesse est apaisée

 en vélo : de nombreux arceaux  
sont à disposition

 en transports en commun : lignes C6 
et C7 et ligne Proximo n° 14 toutes proches, 
correspondance au réseau de tramways.

 Et si la voiture s’impose, le parking 
du gymnase Colette Besson 
est tout proche !

Tous les 
vendredis

de 15 h à 19 h
PLACE SONIA 

DELAUNAY

Retrouvez les marchés de la commune 6 j/7
>> INFOS dans le Guide pratique 2022 et sur saintmartindheres.fr
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// ma ville... culturelle

culture.saintmartindheres.fr culture.saintmartindheres.fr

// ma ville... culturelle

Après les confinements et les aléas des années  
antérieures, une envie de légèreté et de reconnexion  

entre tous les acteurs publics se fait jour.  
Ainsi, les équipes de Saint-Martin-d’Hères en scène  

ont réfléchi à “comment” retisser du lien avec les publics. 
Les dispositifs mis en place pour la nouvelle saison  

sont le fruit grandeur nature de nombreuses réflexions 
menées par la Ville avec ses partenaires.

A u cours de l’été, de 
nombreux contacts 
ont été noués entre 

les habitants lors des activités 
proposées un peu partout dans 
la commune avec la complicité 
des espaces de la médiathèque 
et des maisons de quartier, 
notamment... 
Aujourd’hui, il est impor-
tant d’intervenir de manière 
constante sur le territoire afin 
de créer des relations avec la 
population qui représente un 
vivier de spectateurs poten-
tiels. “L’aller vers” n’est pas 
qu’une compétence technique 
qui se mobilise à sens unique, 
mais bien un dispositif qui veut 
se vivre comme une relation 
sociale interactive, compre-
nant aussi l’aptitude à échan-
ger avec la population. Cette 
compétence inclut tous les 
habitants qu’ils soient jeunes, 
retraités, enfants ou parents…

Rencontrer les gens 
dans leur quartier 

L’idée novatrice et le fil conduc-
teur de ce dispositif nouvelle 
mouture étaient de parvenir 
à mixer différents concepts 
de présentation de saison. Un 
“classique” qui se déroulera 
le jeudi 8 septembre à 19 h  
à L’heure bleue, et trois plus 
petites formes essaimant sur 
le territoire pour aller à la ren-
contre des habitants, les ven-
dredis 9 et 16 septembre dès 

15 h sur le marché Daudet, 
le samedi 10 septembre, à 
10 h 30, à la médiathèque Paul 
Langevin, et le vendredi 23 dès 
16 h à la maison de quartier 
Romain Rolland. 
Les équipes de Saint-Martin-
d'Hères en scène seront dispo-
nibles sur place pour accom-
pagner et échanger avec les 
personnes désireuses d’avoir 

MONSTRUEUSE RÉUSSITE POUR L’INFERNUM KERMÈS !

C’est dans le cadre de leurs multiples projets autour de la mythologie grecque  
que la compagnie Les Gentils a proposé au public martinérois une forme très atypique 

 de kermesse dont elle seule détient le secret : l’Infernum Kermès. Cette monstrueuse et 
gigantesque foire théâtrale faisait partie d’un des nombreux spectacles d’été offerts  

par la Ville. C’est autour des jeux de massacre, de roues de l'infortune, de tric-trac  
en toc et autres traquenards antiques, qu’Hadès, Aphrodite, Médée et toute la clique  

d’excellents comédiens ont fait le show à L’heure bleue le samedi 9 juillet.  
Cette impressionnante kermesse a permis à un grand nombre de courageux  

de démarrer l’été en beauté ! // HO

Entrez dans la Clique !
Pauline, Jasmine, Mariel et les autres... leur très forte envie de cinéma et de rencontres 
a donné naissance à la Clique Cinéphile en février 2021. Ce groupe de jeunes program-
mateurs a donné vie à un projet original : choisir des films dans une sélection, construire  
autour de chaque projection une soirée thématique, inviter des intervenants, susciter du 
débat. Accompagnée par Mon Ciné, cette équipe éclectique – étudiants, lycéens, actifs –  
a d'emblée tapé dans le mille, avec une salle pleine lors de la première soirée autour de Je 
m'appelle Badgad et du skate comme art de vivre et émancipation. Depuis, la Clique Cinéphile 
a fait son chemin et construit plusieurs soirées notables, dont la dernière autour de Sweat, 
en présence d'une jeune influenceuse. En un an et demi, le groupe a changé mais il reste  
résolument ouvert et attend de nouveaux membres à la rentrée. // DM
Contact : 06 29 11 35 92

Du 7 au 30 septembre, les Journées 
européennes du patrimoine et  
du matrimoine mobilisent plusieurs 
services de la Ville, notamment 
la médiathèque municipale et 
divers partenaires institutionnels 
et associatifs qui apportent leur 
contribution à ce programme dense  
et varié. 

L’ université Grenoble-Alpes s’em-
ploie à mettre en valeur ses res-
sources patrimoniales et artis-

tiques autour d'une programmation 
éclectique largement orientée vers la 
création d’aujourd’hui et le patrimoine de 
demain. On pourra admirer quelques tré-
sors sur le campus, dont les collections de 
géologie de l’Observatoire des sciences 
de l’univers (Osug) ou encore découvrir les 
coulisses des Archives départementales 
de l'Isère. Fidèles à une démarche initiée 
il y a quelques années, ces journées font 
sa place au matrimoine, à travers l’expo-
sition La Science taille XX elles qui éclaire 
la part féminine du monde scientifique 
aujourd’hui. 

Hommage à la poésie algérienne 
de langue française

De son côté, la Maison de la poésie Rhône-
Alpes met à l'honneur la poésie algérienne 
de langue française, notamment  à travers 
Abdelhamid Laghouati et ses amis artistes. 
Parmi ceux-ci, le poète et peintre Hamid 
Tibouchi, très présent ce mois-ci. Disparu 
en 2021, le poète et plasticien Abdelhamid 
Laghouati a laissé de nombreux souve-
nirs à Saint-Martin-d'Hères et dans notre 
agglomération où il a vécu et travaillé pen-
dant trente ans. La Maison de la poésie lui 

rend hommage avec une exposition à la 
médiathèque Romain Rolland, du 7 au 30 
septembre (inauguration mercredi 14 sep-
tembre à 18 h), et la parution de l'antholo-
gie Entre cri et passion. 
Celle-ci s'ouvre sur un texte de son ami 
Hamid Tibouchi, invité d'honneur tout au 
long du mois de septembre. Tous deux ont 
en commun une écriture marquée par la 
poésie populaire de tradition orale, mais 
aussi par les textes contestataires de Jean 
Sénac et Kateb Yacine, notamment. 

Au final, une poésie à hauteur d'homme 
et de vécu. Autre affinité entre les deux 
artistes, un parcours qui allie poésie et 
peinture. Pour Hamid Tibouchi, qui a com-
mencé à peindre et à écrire très jeune, 
les deux « sont une seule et même chose » 
et « s’intéressent à ce qui se cache derrière 
les apparences, derrière la réalité la plus 
banale ». Peu soucieux des étiquettes,  il 
cherche dans les signes, les encres et les 
mots l'économie de moyens, l'essentiel, 
l'universel. // DM

HAMID TIBOUCHI 

Poète

Il existe des livres d'artistes 
luxueux, réalisés avec de gros 

moyens et très coûteux.  
Dans notre atelier de quelques 

heures, il s'agira de créations 
plus modestes, avec peu de 

matériaux, du papier ordinaire, 
des chutes de papier, des objets 
trouvés, des vieux magazines... 

On peut réaliser de belles choses 
avec peu de moyens, pour le 

simple plaisir des mains et des 
yeux. On inventera en groupe, en 

échangeant, en partageant, avec 
un principe de base.”

Journées européennes du patrimoine et du matrimoine

Écrire et peindre
Saint-Martin-d'Hères en scène

Partager la joie 
d’être ensemble

des informations sur les moda-
lités pratiques relatives aux 
spectacles. L’ouverture de sai-
son, pour sa part, débutera le 
samedi 24 septembre à partir 
de 16 h à L’heure bleue, avec 
deux spectacles gratuits : l’un 
de danse hip-hop, Perception 
par la compagnie Suprême 
Legacy et le second faisant 
appel aux arts du cirque, inti-
tulé Glaucos, présenté par la 
compagnie Bakhus à 18 h 30, 
destiné aux enfants dès 6 
ans. Cette saison multifacette 
fait appel à l’imaginaire et à 
la création avec une présence 
artistique marquée afin de por-
ter haut et fort les questionne-
ments qui animent tout un cha-
cun, et de susciter toute une 
palette d’émotions dans l’es-
prit des spectateurs. // KS

>> Invité du Mardi de la poésie  
(13 septembre, 19 h 30) et de la Nuit de la 
poésie (16 septembre, 20 h), Hamid Tibouchi 
animera un atelier de création de livres 
d'artistes le dimanche 18 septembre de 9 h 30 
à 14 h (place de la Liberté, au Village). 
>> Partez à la découverte des fresques  
du street art en petit train, samedi  
17 septembre à 14 h et à 15 h 30,  
au départ de la médiathèque Paul Langevin.

>> Laissez-vous guider au cœur des Archives 
départementales de l'Isère samedi 17 et 
dimanche 18 septembre.
>> Retrouvez l'ensemble de la programmation 
dans les espaces de la médiathèque,  
dans les lieux publics et en ligne sur :  
saintmartindheres.fr et  
culture.saintmartindheres.fr
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Glaucos, Cie Bakhus, samedi 24 septembre à 18 h 30 
à L'heure bleue, gratuit sur réservation.

Perception, Cie Suprême Legacy, samedi 24 septembre à 16 h 
à L'heure bleue, gratuit sur réservation.
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// ma ville... active

Pour cette saison estivale le service jeunesse et l’École 
municipale des sports (EMS) se sont mobilisés pour 
offrir aux jeunes Martinérois des activités de plein air 
variées, sportives, ludiques et même aquatiques, 
pour aller se mettre au vert et au frais tout en 
sortant de chez soi.

À la piscine municipale (1) des anima-
tions autour de la natation et des jeux 
aquatiques étaient de mise pour ceux qui 
avaient décidé de venir piquer une tête avec 
ou sans leurs parents. Parmi les stages proposés 
par l’EMS en juillet et août, les plus jeunes ont  
pu s’initier à la pratique et à la joie de la 
balade à vélo (2) ou aller en forêt découvrir 
l’accrobranche (3). 

D’autres groupes encore, ont 
préféré se jeter à l’eau au lac 
de Monteynard (4), où  
des mini-stages de voile  
leur ont permis de barrer 
des Optimist et de filer sous le 
vent, sur les eaux turquoise de ce 
lac magnifique. Pour les plus petits, le 
centre du Murier, offrait sa fraîcheur, ses 
nombreux jeux avec les copains, et sa ver-
dure (5). Il faisait bon s’installer à l’ombre des 
arbres du parc ! 

Et pour ce qui est de l’accueil de loisirs 
Henri Barbusse (6) ouvert à tous les 
enfants, des activités placées sous le 
signe des îles polynésiennes loin-
taines leur ont offert l’évasion, 
le temps d’un été. // KS

3.

2.

5.

1.

6.

4.

Activités estivales

Un air d’ailleurs…
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Bons sport martinérois

Cap sur 
une année sportive !

Coup de pouce financier pour les 
familles martinéroises aux revenus 
modestes, le Bon sport martinérois 

permet de financer une partie de 
l’adhésion des enfants auprès de l’un 

des clubs sportifs de la Ville.

F ootball pour l’aîné, basket pour le 
cadet et volley pour la benjamine, 
l’aspect financier peut vite devenir 

un frein à la pratique sportive. C’est pour-
quoi, à chaque rentrée scolaire la Ville 
reconduit ce dispositif. D’une valeur de 
50 €, il est valable auprès des 15 associa-
tions partenaires*. Pour la saison 2021–
2022, 397 jeunes Martinérois ont pu en 
profiter. Pour en bénéficier, le quotient 
familial doit être inférieur ou égal à 700 €. 
La famille doit avoir 
à charge un ou plu-
sieurs enfants âgés 
de 5 à 17 ans (né-s 
entre le 31/10/2005 
et le 31/10/2017). 
Les jeunes inscrits à la Force athlétique 
doivent être nés entre le 31/10/2004 et le 
31/10/2006. Les documents suivants sont 
nécessaires pour toutes demandes : livret 
de famille, justificatif de domicile, copie 

du quotient familial Caf 2022. Depuis le 
16 août, 79 Bons ont déjà été attribués. Fin 
des demandes : 30 septembre 2022 inclus. 

Des dispositifs 
supplémentaires

Pour les dépenses liées 
aux activités sportives, 
d’autres aides gouverne-
mentales, départemen-
tales et auprès des comi-
tés d’entreprises existent. 

Le Pass’Sport est une allocation de 50 € par 
enfant ou jeune adulte qui permet de finan-
cer les inscriptions auprès des structures 
sportives. La carte Tattoo Isère – ancien 
Pack'Loisirs – est un nouveau dispositif 

qui permet de participer à hauteur de 60 €  
aux inscriptions concernant les activités  
sportives, culturelles ou artistiques.  
Les coupons sport, d’une valeur de 10 €, 
15 € ou 20 € permettent de régler une 
licence, une adhésion, des cours ou encore 
des stages sportifs. À fond le sport marti-
nérois avec toutes ces aides ! // HO

*SMH Football club, ESSM Athlétisme, SMH Basket-
ball, ESSM Cyclisme, ESSM Force athlétique, ESSM 
Gymnastique, Grenoble SMH Métropole Isère 
handball, ESSM Karaté, ESSM Kodokan Dauphiné, 
Association sportive du ring martinérois, SMH 
Rugby, Taekwondo club martinérois, ESSM Agri 
Tennis, ESSM Volley-ball, Citadanse.
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Chorale cherche 
nouvelles voix !
La chorale Voix Si Voix La fê-
tera bientôt ses trente ans.  
Une longévité qui tient à l'en-
gagement de ses membres, 
à la qualité de son répertoire 
et au dynamisme des chefs 
de chœur qui se sont suc-
cédé. Avis aux amateurs ! Née 
dans le giron de la MJC des 
Roseaux, la chorale Voix Si Voix 
La a traversé vaille que vaille 
la période de la crise sanitaire. 
Chanteuses et chanteurs se 
retrouvent à nouveau tous les 
lundis, de 19 h 30 à 21 h 30, à la 
salle Paul Bert, leur lieu histo-
rique de répétitions. Le groupe 

a bien sûr changé au fil des  
années, mais la qualité et 
le dynamisme sont tou-
jours là. Quant au répertoire, 
il affiche depuis le début 
son éclectisme, des chants  
lyriques aux chants du monde 

en passant par la chanson  
française. Au fil des saisons,  
la chorale Voix Si Voix La s'est 
jointe à plusieurs reprises à 
de beaux événements collec-
tifs, notamment des concerts 
avec d'autres groupes de la 

région (Quatre de chœurs, 
2008 ; Les Arts verts, 2010). 
En 2018, elle a participé au 
projet La Vie en chansons du 
conservatoire à rayonne-
ment communal Erik Satie...  
À présent, Voix Si Voix La pré-
pare sa rentrée, avec une  
réunion le 12 septembre 
pour le choix du répertoire 
de l'année et une première  
répétition, sous la direction 
de Mauricio Montufar, son 
chef de chœur. Et les voix nou-
velles sont les bienvenues !  
// DM

Evelyne Fournier, présidente 
06 81 62 16 51

La chorale, dans sa composition en 2017.

Depuis 2018, 
1 002 bons sport ont été utilisés

D
R



25
 ma ville septembre 2022//456 ma ville septembre 2022//456

24

L
e

 c
o

n
te

n
u

 d
e

s
 t

e
x

te
s

 p
u

b
li

é
s

 r
e

lè
v

e
 d

e
 l

'e
n

ti
è

re
 r

e
s

p
o

n
s

a
b

il
it

é
 d

e
 l

e
u

rs
 r

é
d

a
c

te
u

rs
. L

e
 c

o
n

te
n

u
 d

e
s

 te
x

te
s

 p
u

b
lié

s
 re

lè
v

e
 d

e
 l'e

n
tiè

re
 re

s
p

o
n

s
a

b
ilité

 d
e

 le
u

rs
 ré

d
a

c
te

u
rs

.

Majorité municipale Minorité municipale
// expression politique // expression politique

David Saura
Les Républicains 

Marie Coiffard
Solid'Hères 

Philippe Charlot
SMH demain

Une police municipale plus efficace

A lors que la sécurité et la tranquillité font partie des droits fon-
damentaux des citoyens, nombreux sont ceux qui constatent 

une dégradation de leur quotidien. Face à ce constat, le président 
Emmanuel Macron et ses différents ministres ont fortement aug-
menté les effectifs des forces de l’ordre et le budget de la justice. 
Une police municipale efficace est aussi indispensable, puisqu’elle 
est confrontée à la délinquance du quotidien. Alors qu’en 2018, 
le maire David Queiros refusait l’armement de la police munici-
pale, nous apprenons cet été qu’il a subitement changé d’avis. 
Quel constat d’échec, surtout quand on voit qu’il n’y a plus d’élu 
chargé de la sécurité dans la majorité municipale. Nous ne pou-
vons que regretter qu’il ait fallu si longtemps pour comprendre 
cette nécessité face aux situations vécues par nos citoyens et par 
nos agents. Nous avions compris depuis longtemps que pour pro-
téger les Martinérois, une présence renforcée des forces de l’ordre 
sur le terrain est primordiale et nécessite une forte mobilisation de 
notre police municipale. Mais les actions de nos agents pour amé-
liorer la tranquillité des habitants ne pouvaient se faire au dépend 
de leur propre sécurité à une époque où les forces de l’ordre sont 
de plus en plus souvent prises à partie. C’est pour cela que depuis 
le mandat précédent, nous défendions l'armement de notre police 
municipale, ainsi qu’un renforcement de ses effectifs.
Ce sera enfin le cas.

Pour une rentrée sobre et solidaire 

N ous avons à nouveau vécu un été caniculaire. Partout en 
France les températures ont dépassé de nouveaux records et 

à Saint Martin d’Hères les 40°C ont été plusieurs fois franchis par 
endroit. Des pluies diluviennes ont balayé la France, passant, heu-
reusement plus rapidement sur notre ville qu’ailleurs. Année après 
année, comme l’ont prédit les scientifiques depuis des dizaines 
d’années, nous allons voir ces événements climatiques survenir. 
À ces grandes transformations s’ajoute l’urgence d’un stress éner-
gétique qui s’annonce rude pour cet hiver : et de nombreuses 
familles s’interrogent à SMH face à leur facture de gaz et d’élec-
tricité, comment passer l’hiver sans abandonner l’essentiel ? Face 
à ces difficultés, une collectivité a plusieurs leviers importants : sa 
force d’agir collectivement, la solidarité, la planification. Mais ces 
solutions doivent être mises en œuvre aux bénéfices de tous et 
toutes et ce sont la sobriété et la solidarité qui le permettront. Une 
stratégie de sobriété, c’est la sagesse énergétique, le partage des 
biens, de l’énergie, du travail, de l’accès à la nature, aux services 
publics et collectifs. Mais pour définir le champ des possibles, 
seule la concertation permettra de trouver les arbitrages accep-
tables et c’est pourquoi nous appelons de nos vœux la constitu-
tion d’une convention citoyenne martinéroise pour définir, dans 
notre contexte, la sobriété solidaire dont nous avons besoin.

Texte non parvenu.

Est-ce un tort que d’avoir raison plus tôt ?

A près avoir tergiversé, le maire vient de demander, en cati-
mini, au préfet l’autorisation d’équiper les policiers munici-

paux (PM) d’armement puissant (pistolet semi-automatique 9 mm, 
revolver 38 S ou 7,6). 
Je me réjouis de cette décision mais je regrette le retard pris. C’est 
en 2014 que j’ai demandé au maire d’agir avec fermeté contre 
une délinquance qui affecte d’abord les voisins de ses auteurs.  
Il a refusé. J’ai quitté sa majorité.
Le maire a agi comme si la sûreté n’était pas une valeur répu-
blicaine intégratrice. Comme si le cadre posé était synonyme de 
réaction. En attendant la PM ne pouvait pas remplir ses missions 
car elle a perdu « le légitime monopole de la violence » au profit 
de voyous qui pourrissent la vie des quartiers. Les agents se font 
agresser et leur taux de mutations et d’arrêt-maladie touchent 
les sommets. Armer la PM ne résout pas seul le problème de l’in-
sécurité. La répression doit donc s’accompagner d’une politique 
globale de prévention et d’éducation à la non-violence, à la Loi et 
où chaque entité subventionnée, HLM, écoles… doit avoir dans 
son contrat d’objectifs un volet « sécurité » et où la politique « jeu-
nesse/sport » de la commune abandonne le distractif total et le 
« j’ai des droits, mais pas d’obligations », pour la responsabilisation, 
y compris celle des parents. Le bien-vivre ensemble si désiré est 
à ce prix. Faut-il attendre encore des années pour qu’il se rende 
compte que j’ai raison ? 

david.saura@saintmartindheres.fr

marie.coiffard@saintmartindheres.fr philippe.charlot.@saintmartindheres.fr

Abdellaziz Guesmi
Indépendant 
abdellaziz.guesmi@saintmartindheres.fr

Thierry Semanaz
Parti de gauche

Malheureusement, pas très original...

C et été, tout le monde a pu s'apercevoir que cette fois-ci, on 
y était ! Des milliers d'hectares détruits par les flammes. Des 

millions de français étouffés par la chaleur. Des anciens décédant 
des effets de la canicule. Des communes entières privées d'eau 
potable. Des batailles pour la ressource en eau s'engagent partout 
dans le monde, ce qui n'augure rien de bon pour la suite.
Bref, cette fois ci, les prévisions que l'on croit toujours lointaines 
sont d'actualité. Il nous faut donc en tant qu'élus municipaux 
apporter des solutions sur notre territoire qui permettent à cha-
cun et chacune de pouvoir conserver de l'espoir.
Heureusement dans notre Métropole, nous avons fait revenir 
l'eau dans le domaine public Ouf ! (Rappel : Carignon avait vendu 
ce bien commun à des privés). Mais cela ne suffit pas. Dans nos 
conceptions de vie urbaine, il nous faut végétaliser à tous crins ; 
dans nos cours d'école il nous faut verdir à fond ; dans les espaces 
clos, il nous faut isoler et ainsi être capables de maintenir le frais 
afin de garantir un confort d'été utile aussi en hiver. 
Plus simplement, générer encore plus d'actions permettant aux 
citoyens de vivre décemment en ayant comme souci permanent 
la réduction des consommations et donc des dépenses energé-
tiques. Et pendant ce temps là, comme dirait Chirac, notre planète 
brûle et notre gouvernement regarde ailleurs et continue comme 
si ce n'était que passager. 
C'est à se demander si ils vivent sur la même planète que nous !

thierry.semanaz@saintmartindheres.fr

Jérôme Rubes
Communistes et apparentés

Un été brûlant

C ela n'a échappé à personne que nous avons vécu un été chaud et sec. En contradiction total avec l'été pluvieux de 2021.  
Les saisons passent et ne se ressemblent pas. À Saint-Martin-d'Hères, comme chaque année, les services de la Ville et du CCAS 

sont mobilisés et attentifs tout l'été afin répondre aux besoins des habitants les plus fragiles. Malgré les températures élevées et  
plusieurs animations annulées, l'été fut animé sur Saint-Martin-d'Hères. Les centres de loisirs, l'Été en place, les maisons quartier et 
les associations ont permis à beaucoup d'habitants qui ne partent pas en vacances hors de l'agglomération de s'amuser.
Cet été laissera des traces. Tant sur le plan humain avec la mobilisation de tous les acteurs public, afin d'éviter un maximum des 
drames humains et environnementaux avec les incendies. Merci à eux. Mais tant sur le plan politique avec l'accentuation des injustices 
sociales. Les restrictions pour 99 % de la population et l'abondance pour le 1 % qui reste. Le capitalisme n'a jamais été aussi fonctionnel  
que ces cinq dernières années. Culpabiliser le citoyen est le nouveau sport national du gouvernement depuis le Covid.
Agiter la peur pour imposer des restrictions, bienvenue dans le monde d'après.

jerome.rubes@saintmartindheres.fr

Jean Cupani
Socialiste

Septembre : le mois des rentrées

C' est le mois de toutes les rentrées, qu’elles soient scolaire, 
politique, associative, sportive ou professionnelle, elles ont 

toutes lieu début septembre, ce qui crée de petits embouteillages 
pour savoir à quelle réunion il faut assister.
Cette été, la chaleur et le feu ont été les principaux thèmes de 
discussion dans les foyers. Heureusement, notre commune n'a 
été impactée que par la chaleur et non par le feu. À Saint-Martin-
d'Hères, les principales doléances des Martinéroises et Martinérois 
ont porté sur une invasion de moustiques tigres et autres ;  
pourtant, la commune est adhérente à l’EID (Entente interdépar-
tementale pour la démoustication), établissement public chargé 
de la lutte contre les moustiques et de la gestion des zones 
humides. La Ville participe financièrement à la démoustication 
sur l'ensemble du département mais, au vu de la quantité de ces 
insectes, je pense qu'il sera nécessaire de nous adresser aux ser-
vices concernés afin de connaître les raisons de cette prolifération.
En ce qui concerne la rentrée scolaire, celle-ci se présente bien  
à Saint-Martin-d'Hères sans trop d’inquiétude pour les parents 
et les enfants.
Quant aux partis politiques ayant terminé leurs universités 
d'été, nous et l'ensemble de la population attendons maintenant  
de savoir quelles propositions ils vont nous faire afin que l'on 
puisse se positionner dans la vie de tous les jours.

jean.cupani@saintmartindheres.fr
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// ma ville... utile

URGENCES : Samu : 15 - Centre de secours : 18 - Police secours : 17
Police nationale (Hôtel de police de Grenoble) : 04 76 60 40 40
Police municipale : 04 56 58 91 81 - SOS Médecins : 04 38 701 701
Urgence sécurité gaz : 0 800 47 33 33 (GrDF) 

111 av. 
Ambroise Croizat

Du lundi au vendredi 
de 8 h 30 à 12 h 30 
et de 13 h 30 à 17 h. 
Tél. 04 76 60 73 73. 

Service état civil fermé 
au public le lundi 

matin.

MAISON COMMUNALE

CCAS 111 avenue Ambroise Croizat. 
Tél. 04 76 60 74 12

Instruction des dossiers RSA et aide sociale 
pour les personnes âgées et handicapées : 
accueil sur rendez-vous le lundi de 13 h 30 à 17 h ; 
le mardi de 9 h à 12 h et de 13 h 30 à 17 h ; 
le mercredi de 9 h à 12 h. 
Personnes handicapées : permanences pour tous, 
un lundi sur deux, de 9 h à 12 h et de 14 h à 17 h, 
sur RDV. Tél. 06 08 75 50 40. 
Permanences vie quotidienne dans les maisons  
de quartier. Sur rendez-vous auprès de l’accueil 
des maisons de quartier.
Centre de santé infirmier : ouvert à tous les 
Martinérois 7 jours sur 7, sur prescription médicale 
avec application du tiers payant pour la facturation. 
• À domicile, de 7 h 15 à 20 h. 
•  À la permanence de soins, sur rendez-vous,  

44 rue Henri Wallon (service d’aide et de soins  
à domicile). Tél. 04 56 58 91 11.

IMPÔTS
Service d'accueil personnalisé 
sur rendez-vous :
impots.gouv.fr - rubrique "contact".

CONCILIATEUR DE JUSTICE
Permanences en Maison 
communale, sur rendez-vous, 
au 04 76 60 73 73 ou sur 
conciliateurs.fr - rubrique 
> Contacter > Saisir le 
conciliateur 

CONSEILLER JURIDIQUE
Permanence en Maison 
communale, sur rendez-vous 
au 04 76 60 73 73 

SERVICE DE GESTION 
COMPTABLE 
22 rue Galilée
Tél. 04 76 42 92 00

COMPÉTENCES MÉTROPOLE ...
Voirie 
0 800 805 807 (gratuit depuis un 
poste fixe) ou accueil.espace-public-
voirie@lametro.fr
Eau
•  Accueil administratif en Maison 

communale : 04 57 04 06 99  
du lundi au vendredi de 8 h 30 à 12 h 
et de 13 h 30 à 17 h

•  Urgence “fuite” : 04 76 98 24 27 
astreinte 24 h/24, 7j/7

Contact mail : 
eau.secteur.nord.est@lametro.fr
Assainissement
04 76 59 58 17
Déchèterie
27 rue Barnave 
Horaires d'été (avril - octobre)
•  du lundi au samedi de 9 h à 12 h  

et de 13 h à 18 h
N° vert (gratuit) : 0 800 500 027
Collecte des déchets ménagers
Poubelles grises, poubelles vertes  
“Je trie”, poubelles marron (déchets  
alimentaires) : jours, horaires de sortie 
et de remise sur l'espace privé des 
conteneurs sur : 
grenoblealpesmetropole.fr
À noter : afin de libérer l'espace public 
au plus vite et de limiter l'impact visuel 
lié à la présence de conteneurs, ces 
derniers sont à rentrer au plus tôt 
après la collecte.

SERVICE COMMUNAL HYGIÈNE ET SANTÉ ET CENTRE DE PLANIFICATION
5 rue Anatole France - Tél. 04 76 60 74 62

Collecte des déchets d’activités de soins à risques infectieux
• Le mardi de 8 h 30 à 12 h et de 13 h 30 à 16 h 30
>> Service gratuit pour les particuliers
>> Service payant pour les professionnels ayant signé une convention avec la Ville
Vaccinations : séances de vaccinations gratuites pour les enfants de plus de 6 ans et 
les adultes, sur rendez-vous sur place ou au 04 76 60 74 62.
Violences conjugales : permanences du lundi au vendredi de 14 h à 16 h au Centre de 
planification et d’éducation familiale, 5 rue Anatole France.

Toutes les infos utiles sur le Guide pratique 2022 et sur saintmartindheres.fr

C’EST SUR TERRE QUE COMMENCE LA MER !

“Ici commence la mer, ne rien jeter”, voici l’inscription que vous pouvez lire sur ces 
plaques situées à proximité des caniveaux permettant l’évacuation des eaux de pluie. 
Cette initiative, portée par Grenoble-Alpes Métropole, informe et sensibilise la po-
pulation sur la qualité des eaux et des milieux aquatiques. Elle fait également passer  
le message : les avaloirs d’eaux pluviales ne sont pas des poubelles à ciel ouvert ! 
Loin d’être des bouches d’égoût, ces grilles sont directement raccordées aux réseaux 
d’eaux pluviales. Avec l’action de la pluie, tous les déchets jetés au sol (mégots, embal-
lages, masques...), sont transportés dans les rivières, puis dans la mer. 

Jeter ses déchets dans une poubelle et non dans la rue, voilà un geste simple et écoci-
toyen pour contribuer à préserver la planète. Ces nouveaux macarons viennent s’ajouter 

à ceux déjà présents dans la commune. // HO
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Conseil municipal
Mercredi 28 septembre - 18 h 
// Maison communale
Et en direct sur la chaîne Youtube  
de la Ville 

+ d'infos sur culture.saintmartindheres.fr

AGENDA

SAINT-MARTIN-D'HÈRES EN SCÈNE
04 76 14 08 08 / contact-smhenscene@saintmartindheres.fr -
www.facebook.com/SMHenscene 
Infos et billetterie sur le portail culturel : 
culture.saintmartindheres.fr

Présentations de la saison  
et billetterie de proximité
>> Jeudi 8 septembre - 19 h
Sur réservation
// L’heure bleue
>> Vendredis 9 et 16 septembre 
À partir de 15 h
// Marché de l'écoquartier Daudet  
(place Sonia Delaunay)
>> Samedi 10 septembre - 10 h 30
// Médiathèque Paul Langevin
>> Vendredi 23 septembre 
À partir de 16 h
// Maison de quartier Romain Rolland

Lancement de saison
Perception - Cie Suprême Legacy
Glaucos - Cie Bakhus
Gratuit sur réservation
Samedi 24 septembre - De 16 h à 19 h 30
// Jardin de L'heure bleue

Crayons de couleuvres
Compagnie des mangeurs d'étoiles
Théâtre - Dès 9 ans
Mercredi 12 octobre - 14 h 30
// L'heure bleue

ESPACE VALLÈS
14 place de la République - 04 76 54 41 40

Itinéraire de dilettante
Collection du Veyrier - Exposition collective
Du 1er octobre au 5 novembre
>> Vernissage  
Samedi 1er octobre  - De 14 h à 19 h
>> Conférence “Viallat et autres supports”
Jeudi 20 octobre - 19 h 
Entrée libre 

Espace Artothèque
Prêt d'œuvres
Ouvert le mardi, jeudi, vendredi de 14 h à 19 h, 
mercredi de 10 h à 19 h

MÉDIATHÈQUE
Journées européennes du patrimoine  
et matrimoine 
(Voir page 20)
Du 7 au 30 septembre

La Science taille XX elles
Exposition dans le cadre des Journées du 
patrimoine - matrimoine et de la Fête de la science
Du 7 septembre au 17 octobre
>> Vernissage
Jeudi 8 septembre - 17 h
// Hall de la Maison communale

Fête de la Science
Du 7 au 17 octobre

MON CINÉ
10 avenue Ambroise Croizat - 04 76 54 64 55

Cavale
Compagnie des Mangeurs d'étoiles
Théâtre – Ciné-concert
Dès 8 ans
Samedi 8 octobre - 15 h 30

Conférence : “Prévention des risques  
liés au diabète chez la personne âgée” 
proposée par le CCAS et le CHU 
Grenoble-Alpes en direction  
des + de 65 ans et leurs aidants
Jeudi 6 octobre - De 14 h à 17 h
// Espace culturel René Proby

JEUNE PUBLIC


